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I. Présentation générale

Le rachat de la peine permet d’éviter l’exécution d’une peine corporelle au moyen de :

· biens matériels ;

· de travail physique ;

· d’une titulaire de fonctionnaire.

Le mécanisme, après avoir été institutionnalisé dans le droit des Tang, a été développé dans celui des Ming. Entre les Tang et les Ming, il semble que la principale ait été d’ élargir le domaine du rachat à des catégories de plus en plus nombreuses, sans tenir compte du statut social.

L’une des innovations des Qing semble d’avoir généralisé la possibilité de rachat en introduisant le juanshu 捐贖 qui ouvre le rachat au plus grand nombre, dès lors que le condamné en a la capacité financière.

Le rachat est décidé au moment de prononcer la peine, par le magistrat s. S’il ne le fait pas, il est coupable « d’incrimination ou innocentement abusif », avec le degré de réduction accordé lorsque cet acte n’est pas intentionnel 出入人罪 [art. 422. 断罪不当
凡断罪应决配而收赎应收赎而决配各依出入人罪减故失一等]. 

Au moment de prendre sa décision, le magistrat doit prendre en considération deux éléments :

· la nature du crime commis [qui ne doit pas être de la liste des 10 abominations shi’e 十恶]. Il n’y a pas sinon de règle générale. Aucune loi principale n’indique quand le rachat doit avoir lieu ou non, ce qui laisse supposer une certaine part d’arbitraire, notamment sous les Ming. Les lois complémentaires peuvent en revanche préciser lorsque le rachat est exclu pour telle ou telle incrimination. Exemple : les vols avec violence [art. 266.25 code de 1740]. Les tableaux peuvent également fournir des indications quant aux peines exclues, selon les types de rachat.

· le statut social et économique du condamné. Le rachat n’est pas ouvert à tous.

Une fois la décision de rachat prise, le magistrat peut décider de la nature de la prestation en fonction des besoins immédiats (céréales…).

II. Le rachat des peines sous les Tang

Toutes les peines pouvaient être rachetées, le prix de rachat étant calculé en livres de cuivre, comme c’était précisé dans les cinq articles décrivant les cinq peines. 


3 catégories de personnes ou d’actes son concernées :

· l’article 11 indique 5 catégories de personnes pouvant bénéficier du rachat (應議请减及九品以上之官（赎章）) lorsque la peine passible est inférieure à la relégation.

· 議章, article 8 : les Huit Empêchements (ou  « 8 Immunités » Bayi 八议)
· 请章, article 9 : les nobles de rang 5 et supérieur
· 减章, article 10 : Les fonctionnaires de rang 7 et supérieur.

· Leurs grands-parents, parents, épouses, fils et petits-enfants七品以上官之祖父母、父母、妻、子孙

· Les fonctionnaires de rang 9 et supérieur ( ??)

· l’article 16 décrit l’institution appelée收贖, au bénéfice de l’âge. Toute personne âgée de plus de 70 ans ou de moins de 15 peut racheter une peine inférieure à la relégation. Si elle est âgée de plus de 80 ans ou de moins de 10 ans, toutes les peines peuvent être rachetées.

· l’article 339 accorde le bénéfice du rachat en cas d’homicide non intentionnel (ou « par faute ou négligence » guoshi 过失 :  诸过失杀伤人者, 各依其状,以赎

· Article 502, les affaires pour lesquelles subsiste un doute诸疑罪, 各依所犯, 以赎论.

III. Le rachat des peines sous les Qing

a. Commentaires placés en tête des tiaoli
以上三项系乾隆五年馆修，査照雍正三年律例馆原改归例摘出，标列赎法，分别注明。其“赎刑” 之下小注二行，系是年馆修进呈清汉合璧时增注。至各项折赎银数，详见律首赎图。
Selon Wu Tan, L’ajout des petits caractères date de QL 5. Sous YZ 3, le Bureau de la codification a regroupé les li correspondants sous un même titre 贖法, accompagné de commentaires. Il y avait deux lignes de commentaires sous la rubrique 贖刑, car le Bureau a inséré cette année-là des commentaires associés en mandchou et chinois. Concernant le montant de la compensation, se référer au tableau des rachats placé en tête.

b. Typologie des rachats

Il y avait 4 types de rachat des peines — les traductions sont soumises à la délibération du séminaire : le code n’en mentionne que trois :


 纳贖 (rachat par contribution au fisc) 

收贖 (rachat par privilège, ou faveur) et 

贖罪 (rachat de la faute, ou du crime)
Le dernier, le juanshu 捐贖, ne figure que dans les règlements complémentaires ou shili. [Information confirmée par Xue Yunsheng], qui n’a pas été intégré au code. Les trois catégories sont également détaillées dans le 大清會典 卷56

i. 捐贖

Selon Wu Tan et Xue Yunsheng, la disposition trouverait son origine dans des règlements datant de l’ère Kangxi [营田例]. Le Qingshigao (juan 134) donne une liste de l’ensemble des tiaoli dans lesquels apparaît cette catégorie:

· SZ 18 [官员犯流徒籍没认工赎罪例],

· KX 29 [有死罪现监人犯输米边口赎罪例],

· KX 30 [军流人犯捐赎例],

· KX 34 [通仓运米捐赎例],

· KX 39 [永定河工捐赎例],

· KX 60 [河工捐赎例],

Mais une fois ces travaux effectués, les dispositions ont perdu leur validité. Désormais, le fondement juridique sera constitué de deux règlements datant de l’ère KX [營田例, selon QSG date de YZ 5] et de l’ère YZ [YZ 1, 西安驼捐例]. Ces deux règlements sont visés dans un précédent datant de YZ 12 [户部会同刑部奏准预筹运粮事例] déterminant les conditions du rachat. Selon la version du DLCY :

不論旗民罪應斬絞，非常赦所不原者，三品 以上官，照西安駝例，捐運糧銀一萬二千兩。四品官，照營田例捐運糧銀五千兩。五六品官照營田例捐運糧銀四千兩，七品以下進士，舉人照營田例捐運糧銀二千五 百兩。貢監生照營田例捐運糧銀二千兩。平人照營田例捐運糧銀一千二百兩，倶准其免罪。其軍流罪犯，各減十分之四。三品以上官捐運糧銀七千二百兩。四品官， 捐運糧銀三千兩。五六品官捐運糧銀一千四百兩。七品以下進士、舉人捐運糧銀一千五百兩。貢監生捐運糧銀一千二百兩。平人捐運糧銀七百二十兩，倶准其免罪。 徒罪以下各減十分之六，三品以上官捐運糧銀四千八百兩。四品官捐運糧銀二千兩。五六品官捐運糧銀一千六百兩。七品以下進士、舉人捐運糧銀一千兩。貢監生捐 運糧銀八百兩。平人捐運糧銀四百八十兩。倶准其免罪。仍照例請旨。再，軍流人犯已經發遣者，照西安駝例，捐運糧銀六百兩。徒罪人犯捐運糧銀四百八十兩，准 其免罪囘籍。仍照例請旨。
Le règlement a ensuite été diffusé à l’ensemble des régions par le ministère des Peines à la suite d’un mémoire envoyé par le commissaire judiciaire de la province du Hubei.

. 

ii. 纳贖

Ce mécanisme semble ouvert à tous à la lecture du seul code, mais en réalité, les Institutions réunies (Huidian) limitent son champ à deux situations [confirmé également par Philastre, p. 35] : 


1/ 军民犯公罪准焉, : les gens du peuple ou des Bannières ayant commis une « faute publique », et qui sont autorisés à « racheter par contribution »

2/ 生員以上轻罪则赎，重罪则否.  Les titulaires d’un grade aux examens et autres titres qui ont commis une faute vénielle ( ???)

Ce texte ne permet le rachat que pour les peines les plus légères dont sont passibles les lettrés ainsi qu’en cas de faute lors du service, même si en pratique, il semble qu’ils bénéficient de la possibilité de rachat pour l’ensemble des peines jusqu’au seuil des peines de mort effectives (徒流和杂犯死). Sont exclus du bénéfice les crimes les plus graves : abus de pouvoir par fonctionnaires ou subalternes corrompus, crimes capitaux « réels », Dix abominations et autres crimes non amnistiables, outrage au statut et manquement au devoir, corruption passive, relation sexuelle illicite, vol, homicide et blessures : 贪蛀、與犯死罪、十恶、常敢所不原、干名犯义、受财故纵、奸、盗、杀伤人). 


Le régime du rachat distingue ensuite selon la capacité économique 有力 ou l’absence de capacité無力. Dans le second cas, la peine est exécutée, tandis que dans le premier le condamné rachète selon sa capacité. Deux catégories : 有力 « a les moyens » et 稍有力 « a de petits moyens ». Dans le premier cas, l’intégralité de la somme est perçue alors que dans le second, une partie est versée en argent et l’autre en corvée [Cf. tableau].

iii. 收贖

Possibilité de rachat offerte aux personnes faibles car, comme le précisent les commentaires « la vieillesse appelle la commisération ; l'enfance, la clémence ; l'infirmité, la pitié ; la science, les égards ; et la condition des femmes, l'indulgence.» [Philastre, p. 35].

iv. 贖罪

En bénéficient les femmes, notamment les épouses en titre de fonctionnaire. Les personnes doivent subir la peine de cents coups et ensuite verser le prix du rachat pour le surplus.
